
  
 

                       
 
 
 
 
 
 
 
   
INDICATEURS D’ACTIVITE TRIMESTRIELS 
 

Société Moderne de Céramique – SOMOCER 
Siège Social : Menzel Hayet - Monastir 

 
 
La  société  Moderne de  Céramique,  SOMOCER publ ie  c i -dessous les  indicateurs  d ’act iv i té  re lat i fs  au premier  t r imestre  2025.  
 

Libellé 1 ère trimestre  
 Cumul au 31. 

Déc. 2024 En Millions de dinars  2025 2024 Var 
en % 

1- Chiffre d'affaires  13,304 16,433 -19% 55,819 

CA Local 12,183 13,402 -9% 49,225 

CA à l'export 1,121 3,031 -63% 6,593 

2- Productions 12,857 12,160 6% 47,034 

3- Investissements 0,626 0,427 47% 2,483 

4- Engagements bancaires 72,850 76,042 -4% 76,138 

Dettes à Moyen et Long terme 24,474 24,080 2% 19,558 

Dettes à Court terme (engagement bilan) 48,376 51,962 -7% 56,580 

 
*   Les indicateurs se rapportant à l’exercice 2024 restent provisoires jusqu’à l’approbation des Etats financiers par l’Assemblée Générale Ordinaire de la société.  
 
 
 
Analyse des indicateurs du 1er trimestre 2025 

Avis des sociétés 



  
 

Le premier tr imestre de l ’exercice 2025 a enregistré une régression du chiffre d ’affaires  global  de SOMOCER, qui  
s ’établit  à  13,3 mill ions de dinars,  marquant un recul  de 19 % par rapport à la  même période de 2024. Ce repli  ref lète  
un environnement économique mondial  en profonde mutation,  où les  tensions géopolit iques,  la  hausse des coûts de 
f inancement et  le  ralentissement marqué en Europe ont  pesé lourdement sur la dynamique commerciale.  
Sur le marché local ,  bien que la baisse soit  plus contenue (-9 %),  à  12,2 mil l ions de dinars,  el le  demeure signif icative.  
El le traduit  principalement le déclin du secteur de la promotion immobilière,  confronté à des obstacles structurels  et  
à  un attentisme croissant des investisseurs.  Cette contreperformance est  à l ’origine non seulement de la promotion 
immobilière,  mais aussi  dans le report  d’ investissements majeurs dans le secteur hôtel ier ,  tradit ionnellement moteur 
de la demande en céramique.  
  
À l ’ international,  la  situation est  plus préoccupante,  avec une baisse des exportations de l ’ordre de 63 %, ramenant le  
chiffre  d’affaires à  l ’export  à  1 ,1  mil l ion de dinars,  contre 3 mill ions un an plus tôt .   
Cependant,  la  reprise est  portée par une meil leure structuration du marché et  une adaptation progressive à la  
nouvelle  législation sur les chèques.  Cel le-ci ,  en assainissant les  f lux f inanciers,  a  déjà contribué à améliorer  la  
qualité des paiements,  ouvrant ainsi  la  voie à un environnement plus sain et  propice à  la  relance.  
 
Évolution de la production :  une dynamique de reconstitution et d’anticipation 
À contre-courant de la tendance commerciale morose,  la  production de SOMOCER a enregistré une progression de 6 % 
au cours du premier trimestre 2025, atteignant 12,857 mil l ions de dinars,  contre 12,160 mill ions un an plus tôt.  Cette  
hausse,  bien que modeste,  traduit  un choix stratégique assumé :  reconsti tuer  les stocks dans une optique 
prévisionnelle,  en vue de répondre eff icacement à  une éventuelle reprise de la  demande.  
 
 
Tendance de l ’investissement 
 
Les investissements réalisés  au cours du trimestre,  d ’un montant  de 0,626 mil l ion de dinars,  traduisent une hausse de 
47 % par rapport  à  la  même période de 2024.  Toutefois,  ces investissements,  sont exclusivement orientés vers  la  
maintenance.  Aucun projet  d ’expansion ou de développement structurel  n ’a été entrepris ,  signe que la  priorité reste à  
la  consolidation des acquis  et  à  la  préservation de l ’outi l  de production dans un contexte économique incertain.  
 
Évolution de l ’endettement 
 
SOMOCER parvient à réduire légèrement ses  engagements bancaires globaux,  qui  passent de 76,042 mill ions de 
dinars à 72,850 mil l ions,  soit  une baisse de 4 %. Cette évolution positive témoigne d’un effort  soutenu en matière de 
gestion f inancière,  malgré une conjoncture diff ic i le .  Notons que les dettes à moyen et  long terme enregistrent une 
hausse modérée de 2 %, atteignant 24,474 mil l ions,  tandis  que les dettes  à  court  terme diminuent de 7  %,  ce  qui  



  
 

ref lète une certaine rigueur dans la  gestion du fonds de  roulement et  un redéploiement prudent des ressources 
f inancières.  
 
 
 


